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L I R E P L U S H A U T 1 
' Les Fête» de Roubaix . 

L'amour de la France 
Un Journalier, Léopold Ilulstaerl, âgé de 68 ans, 

s a n s domicile fixe, a été arrêté lundi matin, vers 
une heure, rue d'islv. pour infraction n un arrêté 
d'expulsion pris contre lui le 17 janvier 1900, par 
M. le Ministre de l'intérieur. 

Un carrrisrtolafr» audacieux 
Dimanche soir, a neuf heures et demie, en ren

trant à son domicile, rue Nieolas-Potissin, M. Adol
phe Dçbnosere. entrepreneur, s'est aperçu qu'en 
son absence, depuis trais heures de l'après-midi, 
des malfaiteurs s étaient introduits dans son do
micile. I b ont escaladé le mur de In cour, fracturé 
la porte de i« cuisine. Dans une chambre 
cher, au premier étage, ils ont dérobé une montre' 
on o r rie» b o u d e s d'oreilles chaînes el bracelets 
en o- , oi'i-j nue divers auties irtviets. le loui d'une 
valeur de troa cent cinquante francs environ. 

N o s S o c i é t é s à Par i s 
Nous avons retu dimanche soir,, d'une société 

roubeMenoe, la dépêche suivante' : 
(n ion TravatUsUa, — 1er prix de lecture 0. v u e ; 

ter prix exécution ascendant : 1 c prix d'honneur: 
1er prix de direction au chef, le tout avec félictta-

PMaMent, FLORIN, 
l e montant du prfx d'honneur autant, nous dit-

on , abandonné a l'œuvre du nouvel hôpital . . 

— o — ... . 
— - U n e tentat ive d'Incendie criminel 

tund: malin, vers quatre heures. M. Carrçt!e 
r>*iis. cudh;it ,;• l la ferme du Bourvuémez. 
avenue des VjUas. s'est aoerçu qu'un m w 1 " » -
cement d'in c le ee. d é c l a r e contre la 
gTari.',, • h>i* de c -lle-'i Malt 
en feu (rtitst mie pttitienr*. hol*»s de paille. I e feu 
a IMA êtelni mt'r le le:-mier aidé df ses i h c e s i i n u e s . 

t.es pertes n'alM tnenl qu'une trentaine de 
Iran : on croil qu'il y n malveillance. 

— o — 

Inî^rwsîions et Communications diverses 

r.F. Qt'F. l'ON' TPfV'VE. — M. Durand, rue ïïi-
kerman. 13',. n trouvé .limnnrhe. au boulevard de 
; m b i n r e V en doublé. 

APRF.TF. r o t T t VOl . — t'n rnlnorlpur. Jule« 
p, •••••,, fixe nu des auteurs 
du vol commis dimanche dernier, iue Ternaux, a 
été arrêté par le service de la sO'rlé. 

li a é'é conduit a la maison d'arrêt de 1111e. 
Bl K-.-F. PAR INF. U S E E . — M Vi ior Jenns-

:-en. 'if> an», emplo ie de commerce, démentant rue 
rie Tunis 7» n ree/n une fusée en dessous île 1 ced 
droit '"manche seu- ; il a 6Lé soigné à la pliarrna-
tie Coille. * 

Ou fer jjff» i»03 
Naissances. — Catoire Louise, rue du Petit 

Village. -»• Desurmont Emile, rue Achille-Testelin, 
5S. — Debulune Charles, rue du Blanc-Seau, 239. 
— Dewavrin Odette, rue de Guianes, £0. — Col-
lentier Charles, rue des Villas, lis. — Ringotte 
Marcel, rue Parmentier, 38. — Desoubry Juliu, 
rue de Bourgogne. 

Dtcts. — Leuridan Marie, SS ans, rue du Midi, 
11. — Chevaucherle Jean, 81 ans, rue du Bus, 38. 
— Carlier Théodore, 58 ans, ourdisseur, rue Cons-
tantiiie. 

ses . C'est là que le feu a pris et voici dans quelles 
conditions. 

Par suite d'un vice de construction dans la che
minée le feu devait couver depuis quelques jours 
déjà, dans une des poutrelles, et peu à peu, il ga
gna du terrain et se communiqua a des marchan
dises entassées tout prés de la. 

Aussitôt que l'alarme fut donnée, les voisins 
accoururent bientôt suivis des pompiers du poste 
de la rue de Fives. En une demi-heure de tra
vail, tout danger était conjuré 

r . . . — 
e r s a v i t r e s de F r e s u e s et e n v i r o n s , d a n s «wp pn»i -manie isement le morceau ue oain que i les ouvriers qui. remplissant les coéditions dé 

l.ès pompiers de la caserne Malus vinrent éga- j pnients o u v r i e r s v i e n n e n t e n a i d e a u x g r é 

E T A T 
De ROtBAiX 

du 1er Juin 1903 
• Monfrtins. rue Blanrhe-

matlte — Albert Honorer., boulevard de BeUort. 
V.W Uuvir.nr.Jc Y a n d c w a l l e . rue q> 
maison Devogel 19. — 1 éon Cnwil. hrui levaM de 
Cambrai. — Aline Seigeanl . rue ou Hut lo . » . — 

le la place Nadaud et au 
bauiev» l r^- , , 

rtfces — Rosalie Secret. !» ans. sans profession. 
r»K le îiarbieux. - Barbe Blesemans. W ans. sans 
wofe: 

Autour de Roubaix-Tourcoing 
WASQUCHAL 

L'œuvre du Conseil municipal 
Nous allons dire maintenant ce qu'ont fait les 

conseillers municipaux de l'L'nlon-KépublicSlne-
Parti ouvrier, lorsque le Conseil d'Etat eut chassé 
de la mairie, les cléricaux qui s'y étaient instal
lés par lu fraude. 

Pour les lin/anis des Ecoles. — Le républicains 
songèrent tout d'abord aux enfants de Wasque-
hal. l is savent que l'instruction sera pour le peu
ple Je meilleur instrument d'émancipuiion et que 
la réaction ne doit la puissance qu'elle exerce en
core dans certains villages arriérés q u e l'igno
rance qu'elle s'est efforcée de maintenir dans les 
cerveaux ouvriers. 

Les républicains eux, mettent l'instruction pu
blique, au-dessus de tout : 

Aussi, ils ont lait construire le groupe scolaire 
du Capreau qui sera ouvert au mois d'octobre 
prochain aux enfants de la Hanche-au-Hlez et du 
Ça&rçau. La minorité réactionnaire n'a pas pris 
part au vote s efforçant ainsi de s'opposer a la 
construction du groupe scolaire du Capreau. 

l is ont, dés leur arrivée a t'Hotel de Ville ac
cordé les fournitures scoiuires gratuites aux en
tants de la Planche au rues et du Capreau qui en 
attendant que leur école soit ouverte doivent aller 
c:. classe a Croix, a Mouveaux ou au Lllanc-Seau. 

Us ont accordé également les fournitures gratui
tes aux Lulums de V\ usquchal qui après avoir 
obtenu leur ceitilicat d'étude, désirent fréqueiiier 
les êcoies supéiieures. 

Ils ont aJiu que ces enfants ne soient pas obii-
1 gés d'aller suivre lus cours a HoUbaix et a LHle, 
| demandé la ciéulion d un cours supérieur à V\ as-

quehal. 
.Songeant aux tout petits, ils font construire û 

l'Eeote mulemene un vaste preau où les entants 
pourruht .-, aiiipse, été comme hiver, avec les 
jouets que la municipalité a mis dans l'écoie. et 
ét/e installé? Coiilortulncmenl et sainement. 

IJI minorité réacUonnaire n'a pas pris part au 
j vole l'efforçant ainsi de s'o]jposer a la eoustruc-
i lion d'un pi éau. 
I Us ont voté une subvention pour que chaque 
j année m u fête de l'Arbre de Noèl puisse être ol-
j ferle à nos petlls de 1 Ecole maternelle. 
] Sacnan'l, co'iniâe toutes îcs iuunlies de Wasque-

hal le savuient.quc l'école de M. ie'.in est Irup [-vi-
litc. que les l'.eve-, Hop nombreux, sont entasses 
tes uns sur >e» autres, les icpiihiii atns Ont fait 
Ccn&iruiie une classe suppléineutaBv a l'hcole 
de.- garçons. Ainsi les élève* seront plus n ; aise, 

ir .le plus, se" porteront mieux 
et étudk.ui'iMi mieux, I.J minorité réactiotiu&ire a 
voté conire s'enoryanl ainsi de s'uppoeer a la 

.•.n de teiie classe si.ppiémenuiire. 
lis ont créé uo cours de sollege a l'Ecole des 

gareons. t o u s ceux qui oui ie ,̂'oul ue la musiaue 
peuvent graluiWmeiit chaque Jeudi apprendre tes 

i première? notions de sonèrfe. 
La nuiionié réai il M oie ». voté contre asli 

mant sans doàlc que ceux qui o'ont point le 
iiio\au de payer n o n . pas -tiesom d'apprendre la 
musique qui doit eue un luxe réservé aux riche». 

Us ont accordé une subvention a la Fraternité 
Scolaire » p a r * inant aiu«i au déveiop^jemem de 
celte m ei qui oéjâ rend iie gtaiius 
services aux entunts des écoles. 

Ils oui accord' une s.ibve.mou à a Bibliothèque 
populaire ailn que plus .le 'Are» , iaeenl être nus 
a la disposition des amateurs de leetuie. 

Eniiii, «slimant .11ie lu ma.ueureux éclairage de 
nos classa» »«r les lampe-, ua pétrole [umanles 
et puantes éiait inalsi.in et indlt/ne d'v ie c o n m i j -
ne comme Wa-iiuehai. ils ont instanw l'éclairage 
au gaz dans les écoles. Ainsi les eiiianls peuvent 
le soir t.avuiUe-i' en classe aussi commodément 

. qu'en plein jour. 
Et aussi, ils ont chaque hiver, distribué aux en

fants de bous capuchons et de chaudes pèlerines, 
de bons maillots de laine pour les ga. vous et 
pour ies hues pensant ainsi; a seiuoer non seule
ment l'eearit mate le corps de nos entant*. 

Toutes les m e n s d é lamilie ont apprécié ces 
distribuions de vêlements et ont. pu les compe<-
rer aux petits saàols et aux minées pane» de bas 
que douuaitiil iadis les réaeti*Hmaiie^. 

lement sur les lieux avec la pompe à vapeur, mais 
ils n'eurent pas à la mettre en batterie. 

Les dég&ts «ont relativement élevés. Mlle Cou
teau estime à Ï.000 francs les pertes qu'elle subit 
et qui consistent en marchandises détériorées par 
le feu ou par l'eau. Il n'y a pas d'assurance. 

Le propriétaire de l'immeuble a environ un mil
lier de francs, de dégâts. Il y a assurance. 

— o — 
Mort subite 

Hier matin, vers six heures, un homme assez 
bien mis se présentait a l'établissement de bains de 
la rue de Cysoing et demandait une baignoiie. 

Pendant qu'un garçon apprêtait l'eau, l'indivi lu ' 
lut pris d'une violente hémorragie nasale et s'af- I 
laissa subitement. Effrayé, le garçon courut cher- | 
cher un médecin. 

Lorsque M. le docteur Potel arriva, il ne mit j 
que constater le décès. Comme l'individu ne por
tait sur lui aucun papier, son corps a été trans
porté a la morgue. 

Voici son signalement : Assez grand, cheveux 
noirs et clairsemés ; barbe rouge et grise. L'incon
nu était vêtu d'un veston bleu marine, d'un gilet 
de velours, d'un pantalon gris foncé, et avait 
une chemise en molleton blanc et un caleçon de 
même couleur. Il portait des bottines presque 
neuves. 

Bravo, n o s g y m n a s t e s l 
Une dépêche nous annonce que 1 Lnion Spor(i«« 

Fivolse. section de gymnastique du Patronage laï
que de ia rue de Bouvines, vient d'obtenir au con
cours de Ghurieviile, deux premiers prix 

Toutes nos félicita'ions à la courageuse pha
lange des gymnastes du Patronage laïque. 

La population lilloise tiendra à faire une chaleu
reuse réception aux vainqueurs de Charleville, 
qui rentreront mardi soie et seront reçus ê ta 
Mairie. 

Ajoutons quve c'est la preuiièie fois que cette so
ciété prenaii pari a un concours. 

s é a n c e d u 29 mat , a v o t é e n f a v e u r d e s 
é v i s t e s de La G o r g u e - E s l a i r e s , ia s o m m e 
I v ing t - c inq francs . Le c o m i t é d e la g r è v e 

ireçu ce t te s o m m e qui lui a é t é e n v o y é e pat 
i s e c r é t a i r e de la c h a m b r e s y n d i c a l e , l e ci-
f/en E m i l e Aldebert . 

I i l ; 0
a n „ q U . e „ l e 1 e x e m e ! e s c i - d e s s u s s o i e n t , 

i v i s . u u e tous les. s y n d i c a t s , t o u s l e s g r o u - à ta situation dont je connais l'état précuire 1 

tu apporles A la table familiale ? 
N as-tu pas oui due. ouvrier tisseur, qu'aux por

tes de ta vide est une cité dont la pi aspérité fut 
l'œuvre, en majeure partie, de l'Association syndi
cale, s'exerçaut dans une industrie sœur de la 
tienne. L'exemple de Caudry, de Calais, et s il 
faut ici faire de l'inlernatioualisme économique, 
l'exemple de Notingham n'a-l-il pas encore excité 
ta curiosité, ton désir, ou ta soif d'amélioration 

istes d e L a G o r g u e - E s t a i r e s , qui o n t b e s o i n mois , un but difficile a, 
ï m u n i t i o n s pour lutter c o n t r e l'or d e s pa- dessus de les efforis ? 

' o n s 11 y a pourtant dans les rangs des travailleurs 
r „ ' _„,,„„ _ , , de ta cité, des intelligences•: il y s eu même, dans 
c a m a r a d e s , m o n t r o n s a u p a t r o n a t q u e l a tordre politique, des initiateurs. L'arrivée au Om-
i l idanté ouvr i ère n 'es t p a s u n v a i n mot. 

Le « Club des Vingt » au c o n c o u r s de Liège 
L'excel.enie société le Club des Vlnrjl, dhigée 

par M. Quesnay, a remporté hier, au concours 
international de Lièe/e. le Premier prix d'Jlcnneur. 

C'est la un éclatant succès qui honore ix la fois 
celle remuiquable phaiangc artistique el son émi-
nent directeur. 

—°,— 

L ORAGE 
Les chaleurs sénégaliennes que nous suppor-

lom depuis plu.-ieurs jours, oui abouti u un orage 
qui a Éclaté hier soir, ver; six heures* 

Le ciel très sombre élail ' a v e r s e d'éclairs nom 
bteux, • .les grondements de 
loi.necrc i n ,,,,i Je pluie esl tombée, rafraîchis-
sanl sei ure. 

Dans la soin devenu superbe et 
la chaleur a repris de plus beile. 

Aute cl voiture 
Hier aprèsmidi merénieur h Rou-

Pes. o . -\ 
kUX chevaux et 

comtuieail u 
qu'en »'( 
! rou va pris entre 

-loppa. 

ARRONDISSEMENT DE VALENCIENNES 

V A L I N C I E N N E I 
'••IVROGNE IRASCIBLE. — Le nommé Fiévet 
"li*., 37 ans, sujet belge, mipeur et débitant, rue 

l'Epave, 1, rentrait chez iui dimanche, vers 5 
res du soir, api es de nombreuses libations. 
1 réclama alors a sa femme, née Lejeune 
lise, 39 ans, une somme de 2 irancs, sans doute 
r lui lerminer la fêle. 

\.a femme refusa ; mais Fiévet, devenu soudain 
x, bi'isa une chaise el saisissant Ixiuise par 
leVeyx. lui porta des coups de poing, 
plus, sa 111 le Emilie, 18 ans, étant venue au 
rs de sa mère, le forcené, qui avait saisi un 

iteau de cuisine .l'en frappa au poignet gauche, 
| faisant une entaille profonde de 5 centimètres. 

^ a jeune lille dut se faire immédiatement panser 
| b z M. Uugardln, pharmacien, pendant que Fié-
t« (tait conduit au poste où il fut trouvé nanti 
f i n e ceinture a laquelle un poids d'horloge était 
aapié . et dont il voulait, dit-il, se défendre. 

1 a été écrouô hier it la maison d'arrêt. 
j CONCOURS HIPPIQUE. — La 2e journée du 
eoicours hippique de 1 Hippodrome Uanipierre a 
étt umsi réussie que la première, en dépH de 
foaite qui a marqué la lin. 

/oici les résulluis des diverses épreuves : 
Concours d'altela'jes à deux ciievaux. en paire 

en tandem. — Troie prix égaux suns classe
nt. — A chacun d eux. 1 souvenir, 1 Ilot de ru
as, 1 plaque el 2<i fr. a l'écurie. — 1er Tsigane 

s, break de chasse, à M. Cardon, de Si
te, Manon et Miss llélyett, v i i lo i to , à M. 
3e, st- l .o et Diavoto, buggy-luiîtlem, S 

M O . liracq. de Uuicvrecnam. 

Pria- des Dûmes. — Pour gentlemen ou officiers 
rnonlimt des chevaux non Inscrits sur le contrôle 
Jt l'année française. — 1er prix : un objet d'art, 
ex Sni francs. — Le Rappel, a M. de >ulverte ; 2e 
péx : un objet d'url. ou l i o fr. : Arlelle. à M. Clin-
Otant : 3e prix : un o'ojel d'art, ou Ion fr. : Po-
çluid. au même : 4e prix : un objet d'art, ou 50 
fiancu : Arlequine, a M. le Vienne. 

Prix des Venews (parcours de chasse), pour 
ttnis les chevaux montés par des o lu iers.ou de» 

r prix : un objet d'art, ou jOO-fr. : 
nie ; 2e prix : un objet d'art, ou-
Itoae. ii M. Daguillion ; "ic prix : 

us objet (l'art, ou Ijo (r. : Savoyard, il M. De 
Vrnne '. te prix : un objet d'art, ou 1nn fr. : Deila, 
ù .Vf. ne W'iif u.n ieii : 3c prix : un objel d'art, ou 

Oi tiotd. ii M. Décarpentry. 
Concourt d: sauts par yitfitre. pour officiers ou 

— Knlrée gralui<e. — Poids libre. — 
en objel d'art, ou 20n fr. : l e Pappel, 

l>eua : 2e prix : Un objel d'art. 
. i Bulletin liose. Kirbj, Saial i , Torpille. 

L O U R C H E S 
POI'R THWA1I ' F.P. — l a pen.Vrmerie de De-

n»m a oui .<• :u sieur l éon 
terras; ier. né i 

que pensionnaire che i \ l . Chastes i tmirseois 'a 
Cemru-ei. a q u i nuthki i 

[j se*ce; id h i*• ;t-

politique, 
seil municipal de deux représentants de la classe 
prdlélarienue fut • n geste de la masse électorale 
Solesmoise. U faudra dès lors, que malgré l'impu
dente apostrophe d'un quidam, déniant aux con
seillers non imposés, parce que pauvres, ie droit 
de prendre part aux délibérations, ils arrivent plus 
nombreux que jamais au Conseil prochain, les ou
vriers actifs qui auront conllance en leur propre 
force et dans la collaboration de leurs collègues 
foncièrement démocrates. 

La voie sera dès lors ouverte ù l'émancipation 
prolétarienne. 

CAUDRY 
NOS ED1I.F.S ET LES PIGEONS-VOYAGEURS. 

— La commission des fêles du Conseil municipal, 
réunie cette semaine, a décidé qu'un concours de 
pigeons-voyageurs sepeit organisé pour le diman
che 5 niillet prochain, Le lâcher aura lieu à Cler-
rnonlFerrand. 

V) ans d'âge el M ans de service» au 1er jenviet 
1903. n'ont comme retraite liquidée a cette évoque 
que celle du litre II de la loi du 29 juin 1K94.C eet-*r 
dire les 20 à Ui francs de penson que le livret indi
viduel leur a pei mis à acquérir et, e»* o ie , daas sa 
cas de versements continus pendant les sepl der
nières années, li traite de même les quelque» aav-
ciens mineurs retraités du litre IV dont la pensiosi 
a été fixée é un chi'fre Inférieur a 50 francs pas 
suite de la liquidation judiciaire de certaines cais
ses. 

l e s mineurs placés sous ce régime spécial seront 
assimilés aux ouvriers non retraités et concour
ront a la répartition des allocations ; mais , pou!1 

tenir compte des conditions particulières dans les* 
quelles ils se trouvent et notamment des sacrifi
ces qu'ils se sont imposés en vue de la constitua 
tion d'une retraite que des circonstances tndépan-
dentes de leurs efforts ont réduite à un chiffre 
insignifiant, l'article 86 de la loi autorise, pour 
eux. le cumul de la pensio \ ainsi acquise avec l'ai-
locution élablie par le second paragraphe de far* 
tirle St. .. 

Nous allons donc examiner, dans une série da 
notes, les indications indispensable*^ la Constlhi-
tion des dossiers et les renseignements U prépare» 
pour les enquêtes qui seront ouvertes. 

PAS-DE-CALAIS 

nus us cuevau, n 
gmtlemen. — 1er r 
Zit. B..M. !>• \ il 
:*) Ir. : Kuileli i II, 

détériora sérieusement. Il n'y a p a j eu d'aoeidenl ? e ermMayé il partit avec les outils 
de^persoune, mais U y a eu pour joo francs de de- Q e Bourgeois sans laisser d'adresse. gais 

Q U A R O U B L K 
T L , , , r - « < - i n i l St'CCEP Mt'SICAL. — f » FenJaie municipale, 
I h p . à t . P A Ç r P T f t * AT l . n n P P P T f t dirigée pai M. Barrier. a obtenu Vt premier prix I H C d l ! D S , ^ C l / 0 ^ Oh UUIIOCI Ub V u e . i c Ur p r i x d- e x 4 e uf i o n e t l e 1 e r 

—^— | prix d'honneur. 
£hef. 

, .ue de Soubise. rour PI Pierre, i . 
PWrro Inmois. H jours, rue Naburhodnnosoor. — 
i-ie-ie C.rewoels. fin an*, sans profession, nie du 

c, u r Relobel. 3. - Arir^Vandystadt. 
in n rue de MtmbeuBO. 1°'- — Jean Secret. 20 
a i s eiusleur. rue Blanchemeilte. - AHred Bour-

S1s. 33 an*, lissèrand. rue de Ular.chema.lle. -
•rmanrl «Honlay, 35 ans . marchand de fruits, rue 
enchemaille. 

TOURCOING 
Incendie dans un triage de Housses 

Hier après-midi , vers 3 h. a s , » " incendie | 
rTune v io lence m o u l e a éclaté d a n s le tr iage 
de bloTsses de M. Abady, rue du Condit ion
nement , s i . 

Le feu, qui avait pris dans un grenier ser
vant de m a g a s i n , fut aperçu par le fils de M. 
Lehembre , marchand de t i s s u s , qui habite la 
maison vo is ine . I es h o m m e s de g-arde du Con
di t ionnement , prévenus , avertirent té léphoni-
quement les pompiers . 

T r . i s minutes après , ceux-ci étaient sur l e s 
l ieux. I ls attaquèrent act ivement l ' incendie ; 
les pompes furent mi se s en batterie, et bien-
tèt quatre lances crachaient l'ea'l sur le bra
sier, d'où se dég-ag-eaient d ' immenses flam-
mes l a t te ignant jusqu'à q u . j u e mètres de h a u 
teur. 

Les pompiejrs parvinrent à couper le feu *u 
i e u x i è m e é tage , et cependant à leur a r n v î e , 
toute la toiture était enflammée. > 

Le bât iment incendié s'étend sur une lon-
<ru«ur de 20 mètres et une largeur de 8 mè
tres. Le grenier , qui contenait de s b a l l e s de 
(a ines , est complètement détruit. 

A f> h. ih, les pompie f t rêgagTiaient leur 
Caserne : une équipe a été la i s sée en perma
nence sur les l ieux, par mesure de prudence. 

Les d é g â t s s élèvent à ao.ooo francs environ 
pour la maison Abady D e p lus , l'eau a occa
s ionné pour 3,000 francs de d é g â t s dans l a 

.maison de M. Lehembre . 
Il y a assurance . 

Arrestation d'un expulsé 
l a police de sûreté a mi' 

Voila ce qu'à tait le Cause» municipal L'nlon-
Ré-puMicaine Parti ouvrier, malgré l'opposition 
de la minorité éléricaré-pour les enfants les e- o 
les Uu'ayait tait avant eux 1 administraUoa de M. 

. tyeo. 
ANSTAINO 

ELECTION D"l'N MAIRE. —• I * Conseil munici
pal d'Anstaing s'est réuni dimanche il 11 heures, 
à l'effet de nommer un maire. 

M. L. Ueterue a été nommé maire par 8 voix sur 
12 volant». 

M. DelerUe fait parlie du comité radical et radl-
eal-sudatisie du cuatun de Lannoy. 

LE NORD 
X-.IX-.3L-.DE 
Le théâtre provisoire 

Tious recelons la U'Ilre suivante : 
Monsieur le Hédacteur, 

Vous avez annoncé — et la BduêiShe, dans une 
intormauou préeédenle. I avait déjà laissé sunpo-
ser — que le theaire provisoire ne serait pas cons
truit, l e cruis que votre contrat c et vous av, ï 
é lé 'mal informés. En vuici une preuve qui ma 
semble évidente : 

1 ies du Grand Théâtre doivent être dé
blayées pour le 15 juin, à peUie d'une amende 
de cent francs jiar jour de retard pour l'entre-
pieneur. Qr, vous ave-/, pu remarquer, comme 
tout lu monde-, que les travaux de deJjlaiemtiil à 
l'intérieur elant terminé.,, les travaux de démoli, 
lion des murs extérieurs et des escaliers intérieurs 
n'ont pas encore été entrepris. Le secrel de cette 
suspension dans les Iravau* est, d'après des ren
seignements particuliers-^uu |6 lieus d excellente 
source, dans la volonté de l'adminrslratlon d U-
tlliser ce qui resle des mui-ailles pour jeier au-des
sus . & peu de frais, une charpente qui abriterait le 
théâtre provisoire ! 

Ce projet est non seulement ridicule, mais il me 
parait île nature à compromettre les intérêts de la 
ville, dans le règlement avec les Compagnies d'as
surances, et c est pourquoi je Vous le dénonce ! 

Veuillez, elc. . . 
L'Huissier de la Mairie. 

AU KURSAAL 
c Heureuse „ 

L a tournée Brasseur n o u s a d o n n é u n e ex- I 
ce l lente représentat ion d' « Hcu .^use », qui '• 
est une comédie a m u s a n t e et fine. 

On a b e a u c o u p applaudi M. N o b l e t . M m e | 
André Méry, M m e D e l a g e et M. Vauthier, 

La Tournée Brasseur 
O n a n n o n c e pour le 13 ju in . Brasseur , d a n s ' 

• Le Beau j eune H o m m e >, la comédie nou
velle d'A. Capus . 

Jamais Alfred Capus ne fut p lus ét incelant 
dans son d ia logue , jamai s il a e pe igni t plus 
dé l icatement et p lus h u m a i n e m e n t ses per
s o n n a g e s ; cette fois enfin, il ne nous montre 
p a s tel le ou telle, aventure arrivée à celui-ci 
ou à celui-là ; avec « le Beau Jeune H o m m e » 
il élargit son sujet , il ie généra l i se . L histoire 
du beau jeune h o m m e , parti de sa province 
pour faire sa fortune à Paris , est cel le de tous 

• les jeunes g e n s d'aujourd hui , et tous ou pres-
I que tous nous retrouvons n o s sen t iment s , nos 

i aanbitions, n o s e spérances , dans ceux expri
m é s par cet exquis Valent in Bridoux, où Bras
seur se montre incomparable . 

En parlant du « Beau Jeune H o m m e », 
notre é m m e n t confrère K.mmanuei Arène a dit 

| dans le • F i g a r o » : 
« La prodig ieuse virtuosité, l 'adresse et le 

naturel exquis avec l e sque l s M. Alfred C a p u s , 
aujourd'hui p le inement maître de son art, pose , 
dès le début, ses personnages et entre tout dé 
suite dans le c œ u r de s o n sujet , sont faits à 
bon droit pour provoquer l'admiration et suffi
raient à justifier son éclatant s u c c è s ! » 

Brasseur sera entouré d'artistes de premier 
ordre, et en tête desque l s nous pouvons citer 
M. N u m è s , l'excellent et fin comédien du Vau
devil le ; Mlle V a l e n t m e e j o i s s a n t , la 'jolie ar
tiste du Vaudevi l le , dans le rôle de .Marthe, 
qu'elle a créé à Bruxel les avec un succès com
plet. 

• L e Beau Jeune H o m m e » compte quatre 
actes et cinq tableaux et comporte une très im
portante mise en scène (figuration, fanfare, 
défilé, e tc . , e tc . ) . 

Toutes nos félicitations. 
MARLY 

1F.^ S A f V e R U R S . — Dimhnche. vers m;d 
eux baigneurs s élis . 
• • du Moulin -. 

l'un garçon bou-
lam-i Le l'éiri; 

pet 1 .-t 

1 Kosse, employé 
se jeter tout na-ri ive, 11 iiesii. 

me la rivière. 
avoir plongé à différente» reprises, il 

réussit enfin à ramener l'imprudent sur la berge. 
!>e>i soins énergiques eurent bientôt ranimé l'en

fant, cependant que noue vaillant sauveteur recé-
vatt les félicitations des témoins de la scène, aux-

I nous joignons les nôtres. 

M O N T I C N Y - E N - C O H E L L E 
MORT D t N PBTIT PHENOMENE. — Le petit 

phénomène qui a été cause de tant de visites ces 
Jours derniers, à Monlljjny, vient de mourir. Ses 
parents nui ont fait des démarches sonl autorisée 
a le conserver. \je petit Wessse a donc été placé 
dans un bocal d'alcool, et va être montré au pu
blic pour une petite rétribution qui viendra per
mettre de vivre au malheureux père qui ne peut 
plus travailler depuis très longtemps, 

V E H M E L L E S 
L'N PEU PLUS DL utLICA 1 LSSE. — Il nous re- | 

vient qu'un très honnête travailleur da Vermelles 
dont lu femme esl grièvement malade avait obtenu 
d'aller au maïais arracher un peu d'herbe. 

Il fut récemment arrêté par le (farde-champétre 
et son sac fut fouillé sur la voie publque. Le garde ! 
n'élait même pas en tenue régulière. 

C'est très hien de faire son devoir, mais le zèle 
ne doit pas être abusif et ce n'est pas ainsi délibé
rément que l'on humilie en public. — au nom de 
l'autorité, — un très honnêle homme. 

N Œ U X - L E S - M I N E S 
NECROLOOIE- — C'est avec douleur mie nous 

apprenons la, mort d'un des plus dévoues et des 
p,us actifs militant* du syndicat des mineurs du 
Pas-de-Calais, le eitoywn Delelia, délégué mi
neur, membre du Conseil d'arronosssernaiit. 

C'est n i e (framte perle pour le syndicat dont De-
lelis étui' un des puis fervents défenseurs. 

\ ' " i a i r e - s ' n , ii sa famille l'expiession de 
nos hieu vives Gondolé nces. 

Les auront lieu demain 
Bsercradi, à ueuf heures du matin. 

La réunion auia lieu route le Mazing&rbe. 
L I E V I N 

INCENDIE. — Les époux Basset, demeurant 
: ue de 1 ens étaient soi lis samedi soir, la 
ieuis deux jeuims enfants d m i le lit avec une veii-
leuse aliumée tout à colé de leur couche. 

Les enfants, en joutint, conimuniquérenl-lls le 
teu aux i ideajx du ut'.' toujours est-il nui\ dix 
heures les voisins durent accourir adirés par les 
cris des doux gauiuis dont la situation était des 

. ue». 
ie venait, en effet, de se déclarer et U 

était temps que le sauvetage îles deux enfants 
s'opérât. 

« ont été brûlés et quelques objets mobi
liers détériorés. 

H E N I N - L I E T A R D 
VOL A LA TIRE. — l rte lune Wallet Mari», 

• lue lt> tr. qu'elle avait placés dans sa 
nés dans un mouchoir lui ont et* 

enlevés pendant qu'elle se promenait sur le champ 
de foire. 

1 A I A N T PERDU. — La jeune Julienne Bureau. 
1rs neuf 

du soir. Elle était vêtue d'un tablier è car-
laacs et rouges. 

VOI A L'ETAL MIF. — Le nommé Perdu J.-Rte, 
marchand forain Insiu Un-Lié-

\ 
lit dérobé pendant la nuit de dirnaji 

lundi, vers deux genres du matin, quatre pistolets 
et une vingtaine de cou' 

Courrier Orphéonique 
I E FESTIVAL DE C\RVIN 

Le Festival des 7 et è juin prochain s'snnonce 
comme une des léies tes plus attrayantes de la sa> 
son dans la région du Nord. 

1(J8 sociétés v prendront part divisées e n deux 
colonnes jiour le,dénié. Le festival aura lieu eue 
cinq kiosques e l dans deux locaux. 

Pour le tir à la cible, lx cibles réparties dane 
tous les quai tiers seront mises a la disposition de» 
compagnies de sapeurs-pompiers et sociétés assl-
miiees.il y aura bals de nuit dans tes établisse
ments l .aioux; Uubrulle et Carpenller. 

Le lundi, la fêle se clôturera par un concert sur 
la 'Jrande-Piaee. un tir à la cible, deux bals pubUoa 
(place de la Maine el place Gambclia,. et un g r a n d 
feu u arlilice tiré sur la place de la Gare, par M. 
de Bar. artiiieier de la ville de Lille. 

La population caivuioise, jalouse de ea r ipa»»' 
tion, réserve, l'accueil le plus sympathique a u x 
nombreuses sociétés qui ont répondu a aoo invi
tation. 1 . 

Nous publierons demain la liste de» sociewa 
avec leur numéro de classement pour l a revue e l 
le délilê. 

LE FESTIVAL DE LA GUINGUETTE 
A HOUBAIX 

Le festival des quartiers de l'Union, du Fonle-
noy, de la Gulnguetle. a obtenu un grand suce*», 
ainsi que nous l'avions prévu. 

Le tirage des primes a eu lieu • Au Mogador », 
rue d'Arehimeue. Voici les noms des société» 
favorisées par le sort : i re prime. Î00 francs. La 
Lyre du Fonienoy. chorale. Itoubaix ; ie prdae, 
75 francs, la Société arlislique l'Avenl-Garde, 
chœur mixte. Roubaix: 3e prime. SO francs. Le» 
inséparable» roobalsiens, chorale ; t e prime. 5* 
francs, l a Jeunesse Lyrique, chorale. T o u c u i B g î 
5e prime, 25 francs, la Funlare Sainte-Cécile, r o -
rest ; fie, Î5 francs. Les Accoréonistes tour-
quemiois: 7e, Î5 francs, la Chorale du l 'on'enoy, 
ftoub dx. Primes des chers : 1. l i francs. Les Ao-
cordéontstes Toui-quennois : 2. lu tr., La Lyre 
ouvrière, chorale. Roubaix. Primes aux société» 
afllilées à la Fédération des sociétés musicale* 
du Nord et du Pas-de-Calais: ire piiuie. Zi fr-, 

! les Rigolos du Jean-Ghisain : ?e pi ime. Su tranca. 
don de M. Richard, président des Sociétés tedé> 
rAes du Nord el du Pas de-Galais : Les Trompe»-
tes in d; ues, Tourcoing. 

en état d'arrestation 
Je nommé Desloovère Jules, 80 ans . maçon, ori- ^ â é c B â r g ê i n e n f e de bateaux, s'amusait liier ma 

Chruysliantem IBclgique). pour mtrac- r,iu:T..i" 5rL.,<~>: „»in= i , , m n n ^ . snr los r » m 

Un enfant de onze ans , Jules Dewader, demeu
rant rue Feutry, chez M. Bosman, entrepreneur 

« o n à" uii arrêté d'expulsion et filouterie d'au 
berge au préjudice de M. Dooms, cabarelier, rue 
Satnt-Rocu. 

tafornuttiom i t Communieations fiiwpws 

T A FRAUDE. — Daas la malinée d'hier, les 
'aononier* de la Manière ont arrêté un nommé 
Antoine Dubuiseon. 19 ans. journalier, natif d'Ar-
mentières. qui était porteur d'une certaine quan
tité de marchandises de contrebande. 

ARRIVAGES AUX HALLES. — Hier, lundi. Il 
est arrivé aux Halles : pommes de terre, .tou» k.; 
pois. Ï50 k.; arii-h.n.its. -an) ; asperges, 250 botte»; 
ce-ise». 20 k.; marée, 150 le. 

TOUS NOS VENDEURS DéinititinosPriiMS 
R '.'mettre Boni & A/(eot 

avec d'autres pèllts camarades, sur les rem-

Ê
arls. boulevard de Lorraine, pre de la porte de 
'unkerque. 
Eti courant avec les attires, Dewader fit un 

faux-pas et tomba dans les remparts. Dans sa 
chute, le pauvre petit s'est fracturé le bras gauche 

Après avoir reçu les soins de M. le docteur Bos-
quier, le jeune Dewader a été reconduit a son do-

Vol d» v e t e m e n t e 
Une jeune fille, Céline Petit. 19 ans . sans profes

sion, demeurant 91 bis, rue de Paris, profitant de 

ARRONDISSEMENT D'IIAZEBROUCK 

La Grève do La 
Solidarité ouvrière 

L a g r è v e du text i le c o n t i n u e toujours à L a 
O o r g u e - E s l a i r e s . P l u s que j a m a i s , l e s ou-
v r i e i s ont b e s o i n du c o n c o u r s dea c a m a r a d e s 
de toutes les c o r p o r a t i o n s pour s o u t e n i r lu 
lutte contre d e s p a t r o n s s a n s c œ u r . 

Le c o m i t é de la g r è v e n o u s i n f o r m e d e s 
d o n s c i -après , qui lui ont é té e n v o y é s c e s 
jours-c i : 

Le s y n d i c a t d e s m i n e u r s du Pas -de -Ca la i s 
a e n v o y é l a s o m m e de c e n t f r a n c s . Cette 
s o m m e était Jointe à l a lettre s u i v a n t e , d u 
c i t o y e n B e u g n e t , trésor ier d u s y n d i c a t : 

« C i toyens , s a c h a n t c o m b i e n v o s r é c l a m a 
t i o n s s o n t j u s t e s , le c o n s e i l d ' a d m i n i s t r u t i o n 
d u s y n d i c a t d e s m i n e u r s d u P a s - d e - C a l a i s 
m e c h a r g e de v o u s e x p r i m e r toute l 'admira
t ion qu'il é p r o u v e p o u r vo tre s i be l l e r é s i s 
tance , et de v o u s e n v o y e r e n m ê m e t e m p s u n 
s e c o u r s d« c e n t f r a n c s dont je v o u s prie de 
m ' a c c u s e r récept ion . 

» A v e c l 'espoir que b ientôt le s u c c è s c o u -

ARnONDISSEMfi..NT DE DOUAI 

DOUAI 
LE.<= VOLS DF LA OARF — Ta porte* de sû-

• ut depuis quelques jouis 
lai{are et ses dépendances, ,1 la suite de plusieurs 
disparitions de tuareiiarKlises qui lui avaient été 
signalées* C'esl m i s que lundi malin, s 
pouvaient eai hés dans un coin qui ne 1 luvall Ji>-
liiier leur place, deux petd-, fûts, l'un de i i ium. 
l .utre d» tin*-i harnpague. Pensant que le voleur 
rrrlan liait 11'nn iiidtnent * l'autre po.. 
eu rats de leur ca> bette et les emporter, la» poli-
, ,, 1 s tirerii le Kuet. Ils n'eurent pas loi 
attendre. Au bout de quelques lieûres, ils virent 
sapprocher un gamin qu dèrenl aus
sitôt. C'était .m nnnira* Julien Kau.iuevix. 16 ans. 
;r.,i's,nii conionnier. demeuranl -t Sin-ie-Noble, 

rant. Son père. Agé de 'MI ans, m o a a u r 
en 'er, a' été éjtalemeut arrélé el sera poursuivi 
pour complicité de vol par recel. 

MM 
FF.TF, CIVILE — Dimanche a eu iieu. comme 

flous 1 ni ions annoncé, le baptême civil ,1e* ci-
ue, ni, ̂  lto.,,11,. Pot ei .1 a ! • C • 
dis citoyflM Pot .lean-iiapli-le el Cntloa l'ierrr. 

A ..li.li. le petit cortège composé -les parents, 
parrains et marraines. Siu-: que des citoyennes 
ei les citoyen» de la Libre-Pensée Socialiste, p >r-
Ijnl chacun l'insijîne, se rendent a la Moirte. l in 
t->ie marche le secrétaire. 

n l.eleu est a la mairie à leur arrivée et 
ttusilot dans la salle, se mussent des citoyennes 

yens de la commune. 
Aussitôt les parrains et marraines font une dis-

triTiillion d'immortelles rouges aux personne* pré-
sÂltes. 

Ensuite le président prononce quelques paroles. 
les parrains et marraines font alors une déclara
tion par laquelle ils s'engagent a suivre et h sur-
vtiilcr les premiers pas .ainsi que l'éducation de 
leu! s filleules. 

Félicilations particulières fl la jeune marraine 
Helie Marie, jpour le charmant discours qui a été 
Irts- annlaudt. v 

Les parents remercient ensuite l'assislance et 
enfin le secrétaire, île l'a société nmnonce un dis
cours dans lequel il relate brièvement ce a quoi a 
sjrvi l'éducation calliolique el ce qu'il pourrai! ad-
vaiir d'une éducation tranche et loyale, débarras-
#c de toute supersljllon et de tout préjusé. fl 
trrmine en remerciant le maire, les pare.nls, les 
ptiTsinset marraines ainsi que les assistants. 

Il est étalement très applaudi. 
C'ftsl alors que parrains et marraines font une 

distribution de dragées au public. 
Deux jolis bouquets sonl offerts auv parents par 

le secrétaire. Puis 11 est remis a chaque famille un 
diplôme commémoratif de celle fête sipné des pa
tents, du secrétaire, des parrains et marraines. 

ARRONDISSEMENT DE CAMBRAI 

• O L E S M E S 
I A U X OUVRIERS SOLESMOIS ! — Ouvrier lec

teur, si lu le veux, causons. Ce journal vient, en 
imi. Courbé, toute la semaine, je le sais, sur la 
Idche absorbante, lu ne 1 eux prêter qu'une vague 

CHRONIQUE des SPORTS 
et des Jeux 

Les Courses de Chevaux * 
LES COURSES DE 1ULKCOING 

Bien nua rtsas bruiantes. les courses de Toar* 
coin*; se sont reeséaUee aa point de vue de l'aa» 
licence du pubUe de leur ..oïi.ciUene* avec les it> 
tes de Roubaix et d Anueni iè ies . 

Voici les résultais de la réunion de dimaneba) : 
Ire course. — Prix du Conseil générai, au trot 
monlé. — 5 chevaux engagés . 3 partants : 1er Rat-
llé, \ M. Coppin '. i e Valence. a Vt. D'Ha'uuin. 

| ^ cour**. — *>.•** USS J À M M I . U*— 111110IA OU là* 
teté. — 1? eneagements . 7 partanls ; lr» V a i e n œ , 
A M. D'ilallùin : 8e Utile, à M. Dassonvllle ; M 
Verte-Allure; a M. Serry-hUarm». 

3e course. — Pria du Paddock. steeplex?naje-
gentiemen et J.xkevs — l ï c h e v u x engages , J 

tants : 1er Fluor, .* M..!.au. 1 . i e Guégueti»4 

CADEAUX UTILES VP° 
Voir no» P r i m e s 

^ T ^ A - T * C I V I L 
de TOURCOING, d u Si mal i»03 

Naissances. — Dubois Georges, boulevard Gam-
belta 303 bis. — Coupleux Jeanne, rue de la Mal-
eense. — Carlier Berlha, rue du Chéne-Houpline, 
VK. 

Oe^ès _ Desrumaux Palirryre, 1 an. rue de 
Bel'ort 47 — Dumoi tier Marie. 28 ans, rue Natio
nale, lit*. — Fremat Antoine, 78 ans , sans pro-
l'essinn rue de Mézières, 17, 

c ronne i a v o s a l for t s ,veu i l l ez t r a n s m e t t r e à n o s -
ses relations amicales, avec Mme Hochart, mena- f rères de l ' industrie text i l e , l ' a s s u r a n c e Ue «''ention aux échos du dehors. Les murs de n ie 
gère. ïâ . ru* Sainte-Anne, lui a soustrait plusieurs ; n o s s e n t i m e n t s f ra terne l s . * r l e f o n t "J1 horizon étroit. Mais laut-li due lu 

„ * „ „ . ^ . A, D « . » r i j • • 1 ., Ignores tout de nos luttes, que tu restes indiiféi eut 
>> Pour l Administration : 3 i X C O Ups que nous portons dans le combat de 

Le trésorier-comptable, ctaque jour pour le triomphe d'idées et d aspira 
C. B E U G N E T . 5>ns qui sont les tiennes T Prêtes-nous. parfois ton 

T . n i » „ v . _ T» j . o « „ i _ „ « » . 1». ! ttlention et tu sauras un jour ce qui soi lira pour 
PnTti L .fiTr • ' â e Ç e \ 1 ' e r ' e « r ' m e r n b r e d u ( , collaboration passive, de .'œuvre que 

: Part i R é p u b l i c a i n Soc ia l i s te , d e Lil le , a en- (pus entreprenons 
v o y é au c o m i t é de l a g r è v e , l a s o m m e d e ! |Rién de subversif, crois-le bien, ouvrier Soles-

i c i n q f rancs , produit d'une q u ê t e faîte à l i s - j « o i s . ,„ „ „ , . 
s u e d'une part ie de b o u c h o n , o r g a n i s é e p a r i , E l si la persuasion n'est p a s u n e " ™ ? 9 , " ' i l ^ L 0 

I u n g r o u p e de m e m b r e s d u P . R. I . , d e L i u e . > ^ ^ ^ ^ ' ^ 0 ^ 0 ^ ^ » » " ^ ^ ^ 
Un de n o s b o n s a m i s de Cnrvin , qui dé - ' Ses. ce que tu peux attendre de l'exercice de ta 

conséquences, s'est déclaré, hier après-midi, vers s ire c o n s e r v e r l ' a n o n v m a t , a fait p a r v e n i r l a •alonté et du concours des inilialives de tes corn-
deux heures et demie, au numéro S6 de la rue de s o m m e de c i n q u a n t e f r a n c s au c o m i t é de l a »>?nons de labeur. 
Boufflers. Brève par le c i t o v e n Cordipr ennsei l lo , - m u As-tu jamais songé , ouvrier So.esmnis. aux 

Mlle Marie Couteau. S6 ans. marchande, occupe nlcinal et admi^PrtrntP.ir àvl «vnrtie»} !f i ^ T « r 8 " 1 " » ^ d u groupement professionnel - Sa.s-hi, 
dans cet immeuble une vaste pièce au 3e étage. "L, ̂ r H ? , D „ m i " ^ , • r 9 y n d l C a t d e s t n i " * e P " l'association syndicale tu peux devenir 
qui lui sert de chambre à coucher et 0C1 elle dépose n e u r s a u Pao-de-Cnlat». ( â r i e n f a c e d e J a c o a i l t inn patronale c,ui. trop 
en même temps beaucoup de marchandises diver-1 •— L a c h a m b r e s y n d i c a l e d e s o u v r i e r s v e r - , vïnglempa t'a bercé de proeneesea et te mesure 

robes, corsages, etc.. . 
Hier malin, sur plainte de la volée. Céline Petit 

a été mise en êlat d'arrestation. 
— L'n vol de même nature a été commis par la 

nommée Félicic Delau. 20 ans . servante, sans 
place et sans domicile, au préjudice de Mme Des
biens ménagère, cour Gloner. 

Le montant du vol s'élève * une cinquantaine de 
trancs. Félicie Delau a été arrêtée hier matin. 

— o — 
Incendie rue de Soufflera 

L'n incendie qui aurait pu avoir de très «raves 

Le Million des Mineurs 
Je s n csmaredes 

de la 111111 
mode de lèpaïUiiou uu prochaine 
entre tous ie- evairs-dro.t . du r 

• • 

« lut .une ' v u s a.s élément» utiles, p.. ur per
mettre au:. :,e rien ignorer des dis
positions de ta loi nouvelles. 

C I R C l L A i r a Dl 13 MAI 1903 
da Mtmtire des Travaux public* aux Prijeu 
E11 incorporai!: t lne iKy le projel 

de 101 iclatil u l 'an 'iioralion dej retraites de» an
ciens ouvrier** mineurs, déposé le 6 dece 
nier sur le bureau de la t.hamlu 
1-iiUcineiil et le Gouvernement ont voulu donner 
un nouveau témoignage de leurs synipavtues aux 
classes laborieuses. 

l.'étuoe d'une organisation générale des retraites 
pour lous ' e d<s |irobiémes 
uéUjaats dont ia soiuUi n ne peut èlre iniiiieoiale. 
luuieluis pe ir f indusi i ie des mil 
s'est trouvée si!i;i,i,,:.eme.H stuipiiliae d abord 
t.ar l'aj i lication de la eut du ^j jum lt'.ii et, en 
second iieu, 1 ar 1> » pus . a la Ho de 
l'.IHe'. par le» • KploitaiMS du .Nord et du i a» de Ul 
lais, en laveur de leur» o«-vi».'is. 

Dans quelque vingt ans , tous les ouvriers mi
neurs JOUll 
tuée par Jto versements îles uuvrieis el de» pa-
tious. Les tiiga^eiiieiiU des entreprises du Nord et 
du Pas de-i'.aiHis rassurent dès rraintenant, pour 
une durée de cinq années, i la moitié environ des 
mineurs mis a la a i u . l c u pai lu du lei janvier 
ItKJi. il y a lieu de croire que les inlétêts des au
tres ne seront pas pcfllus de vue cl que a s 
exploitants des mine- continueront de manifester a ; . rd de l iv . 
sentiments de bienveillance et de sotidariié dont 
ils oui déjà d«imé des preuves, cl que le Houver 
11, ni.nl liuiiictus. ne inuuquera pas d'encourager. 

iiai.s ces ' onoilioiio. il ueveiiiut équilubie u e n -
vis^-ei la situation de» ouvrier» retraité» avaal ie 
1er janvier i'J-u. 

Un seiiiiiiieul naturel de honlé et de solidarité 
devait aussi amener le législateur il se préoccuper 
des ouvriers qui. par suite de la non organisa ion 
de caisses de retraites dans les enlreprises ou ils 
ont été occupés, ou de leur âge trop avancé, n'ont 
pu profiter des avantages que la loi de 1MK a en
tendu généraliser pour (ouïes les exploitations de 
mines. _ . 

l e l est le but des articles 84 * 88 de la loi de fi
nances portant lixation du budget général de 
l'exercice 190.1. En vertu de 1 article 84, une su ) 
me de un million de francs sera alfectée, choque 
année : 

1. Pour un tiers, h la majoration de la pension 
d'âne ou d'invalidilé. de plus de cinquanle francs 
acquise, ou en instance de liquidation au 1er jan
vier 1903. en faveur de tout ouvrier ou emoloyé 
des mines, de nationalité française, par applica
tion du titre fV de la loi du SO juin 1894. sur les 
caisses de secours el de retraites des ouvriers mi
neurs. 

î . Pour les deux autres tiers, * des allocations 
en faveur de tous autres ouvriers ou employés des 
mines, de nationalité française, figés de 55 ans au 
mt ins. au 1er janvier 1903. et justifiant, * cette 
date, de trente années de travail salarié dans lee 
mines françaises 

.. M. de Conldec : 3e Roulelte. * Vf. W. Hurst 
^ arse.' — Derby dr Tourcoing, an trot monté 

— 5S engagements . Pi partants : 1er Atlanllo, à M. 
Abel B o s - ' - H T : te Alerte, a M. Arthur de Watie-
res : 3e Aigioa, s M. Gauvreau. 

Se course . — Slreple-ciiasc militaire. — 7 un g» 
ffements. 5 ptrtanls : 1er Narglulé. .1 M. Maire* : 
( mdine, a M. de Montarnal, tous deux officiers et 
dragon». 

('* course. — Prix des Sulkys. International a*J 
troi att'lé. — 1S enc.iaemenls. 10 partants : le»* 
Hnrbara. è M. P. de Sme! : lia Speedon. » M. M f * 
rice Revnaert : 3e Un verre, A M. Henri l.efebvi». 

Au pesage, le part mutuel a donné les résulta»» 
suivants : 1er course Rallié, 10 fr. gagnant ; — t a 
course. Valence. PS fr. (fagnant ; 9 fr. 50 p l a c é ; 
Lille. 7ih-. 50_placé : — 3e course. Fluor, gagnant 
U fr.. p iacé .T fr. M ; Guéguetle. placé. 8 fr. 5 8 : 
— 4e course. Atlantic. 12 fr. 50 gagnant. 7 fr. 50 

Alerte. 10 lr. placé'. Aiglon. 14 fr. 50 ptaeé. 
— Se course. Nark'hilé. It fr. gagnant ; 9 tr. placé ; 
Ondine. l i fr. p lacé; — 0e coiir.-e. Babara. 3 * 
fr gagnant, 7 fr. p lacé; Speedon, 10 fr. 50 plue*); 
t a v e r r e , t* fr. placé. 

DE' XIEMK JOtlRNEF. 
La deuxième i-èumon hippique qui a eu lieu hier 

à niippod.ro ne du brun Pain a éle certainement 

£iu.s suivie que celle de dimanche, mais U noua 
>ut toutefois avouer qu'elle n'a pas donné ce qu'on 

,en espérait. 
D'abord, le nombre de» chevaux parlants con

trastait beaucoup avec celui des engagements. Et 
s'il n ( a pas eu de su ipuses , il y a eu par uniUB 
beaucoup dé de, eptiou. Ues sif 'eis el di.- clameurs 

a l'adness" d» | 
e. il y avait de la de* 

. j aura p«raonue paui 
nier qu'elle fut injusliliée. 

Ceii dit. venons-en aux résultats : 
rie course. — Prix du hrun-Pam. — 7 engage-

4 perlants : 1er, Albaygin, * M. Rondony } 
«e, Alyelte, * M. Léon Noël. 

Se coursa. — Pri» de ta ioeién; de» Steeplr-ch»)-
ses de hrance- — 13 engagements , 6 partants : 1er 

ut , * M. Bariller • ie, Rouxmesnil, a M. 
Gaillard. 

3e cours». — Prix du Repêchage. — 13 enaage-
meiiU, 4 parlants : 1er. As ne Lœur. à M. Lave» 
Aine ; 2e. Antonine il M. Marcel Auberge. 

4e Course. — iWu- de in Sorti** »;mr,i' a d encou-
enl. — 10 engagenients. 6 paitanU : 1er, 

Equinoxe. à M. Jacques Bernard ; t e , Tamerlan, * 
M, M i i i i i u i e . 

use . - Prix HI-rhrislophe. — 13 en 
menls. ;> parlants : 1er, Klnlho. * M. Jacques Ber
nard ; ï e , Bp-inaewina. ù M. Jules Lorlhii is. 

6e oourse. — prix de ÇopsauMUm. — ifl engaga-
meiiis. 7 paitaais 1er. O m a n o , à M. Ileniri l 5 -
febvre ; 2e, /vlllson Blsinont, * M. Benoit Kocl». 

1-e Pari Muluel a donné les chitires suivants : 
Ire course : Alhuyzin. 7 fr., gag . . 5 fr. 50 placé ; 
AJyr-tte. n lr nlaçé : — 2e cours , • Hors part. 3S 
francs gag. , lfl lr placé ; Rouxineanh. 14 fr. 50 
P' a c é . v s de i . m r , a lr. 5tt g a g . , 
6 lr. placé ; Anlonine, 18 fr. placé ; — 4e course ! 
Tamerlan. 1» fr. gag . , placé 81 fr. B0 : Equinoxe, 
11 fr. placé ; 
8 fr. placé ; Bronzewing, 11 fr. 50 placé 
course : O m a n o , 14 fr. gag . , placé 7 fr. 50 ; AUI-

5e course ; Klolho. 14 fr. M g a g . . 

La réunion s'est terminée a. 5 heures et demi». 

JEU DE BALLE 
A LILLE 

Vnlci les résultats des concours qui ont eu Ma* 
dimanche, sur le boulevard des Ecoles-

La lulle entre les fortes parties de l.nbouverie 
el Carnières a simplement déçu les amateurs I-a-
bnuverie a écrasé la partie de Carnières qui a Pé
niblement fait un jeu contre 13 à Labouverie Lut*» 
aans intérêt. 

I-e deuxième concours entre joueurs lillois a été 
plus inléressanl. 
• ''5 Partie Dewilde bat les Jeunes par 13 ieux ceaV 
tre 6. Tonnelle et DewHde ont bien chassé. 

Cet article a donc tenu compte de ta différence 
de situation qui existe entre les vieux mineurs re
traités et ies non retraités. 

Aux premiers il accorde dans des conditions dé- , _ 
terminérs. une majoration de pension suffisante ' « - , , » . . 
pour élever * 3tî0 francs les revenus de toute na- \ l w l i U 1)11 P I l l l Q l i 
ture dont ils jouissent de leur chef ou de celui de " " « « UU U U N D U 
leur conjoint, mais indépendamment de tout sa
laire en argent ou en nature. 

Aux seconds il reconnaît le droit a une allocation 
viagère limitée ù 240 francs, y compris tous autres 
revenus, tant de l'intéressé que de son conjoint, 1 
mais indépendamment de tout seiafre en argent ou 
en nature. 

Sabtidiairement, il crée ua régime spécial pour [ 

hors concours 490A 
produits hygieniqaa 
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